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Chère ancienne, cher ancien, 

 
En tant que conseil d’administration de votre Amicale, nous venons de prendre conscience 
que nous avons manqué de vigilance. La diligence et l’efficacité de nos précédentes direc-
trices générales nous avaient amenés à croire que les tâches habituelles qui relèvent de 
l’Amicale s’exécutaient normalement. La transition à la direction générale de notre organisme 
ne s’est pas réalisée avec la promptitude que nous espérions. 

De plus, le contexte de la pandémie a rendu plus difficile le suivi des dossiers et des tâches 
à réaliser. Résultats  : des échéances n’ont pas été respectées, des dossiers ont traîné 
en longueur, des reçus pour dons de charité n’ont pas été faits ou ont été acheminés trop 
tard. Heureusement, les règles de l’impôt permettent de reporter d’une année, sans  
préjudice gouvernemental. Mais nous sommes très conscients qu’il a pu y avoir  
préjudice personnel pour vous.

Avec la plus grande sincérité, nous réaffirmons nos regrets devant cette situation et vous 
prions de nous excuser. Nous avons pris des mesures pour corriger ces failles et nous conti-
nuerons de voir à ce que notre Amicale retrouve son lustre dans les meilleurs délais. Nous 
espérons aussi que, de votre côté, cette « crevaison » occasionnelle ne vous empêchera pas 
de continuer votre précieux soutien à l’Amicale et au Collège. 

Avec ces mots que nous vous adressons, vous trouverez la toute dernière revue L’Union 
Amicale après avoir pris un léger retard. Souhaitons que les bons coups et les nouvelles des 
anciens de toutes les promotions ne soient pas périmés, mais se soient accumulés pour le 
plus grand plaisir de tous. 

Nous formulons nos meilleurs souhaits à votre endroit et espérons que des jours meilleurs 
nous permettront de renouer « en présentiel », pour employer une formule courante. 

Le conseil d’administration de L’Amicale du 
Collège de Sainte-Anne-de-la-Pocatière, 
 
• Geneviève Caron, présidente 

• Julie Hudon, vice-présidente 

• Marcel Mignault, secrétaire 

• Marcel Lamonde, trésorier 

• André Hudon 

• Clément Émond 

• Mario St-Onge 

• Gérard Massé

www.facebook.com/boulangerielapocatiere

www.vmdconseil.ca/nous-trouver/succursale/riviere-du-loup

https://www.facebook.com/boulangerielapocatiere/
https://www.vmdconseil.ca/nous-trouver/succursale/riviere-du-loup
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MOT DE LA PRÉSIDENTE 
Par Geneviève Caron, 175e cours 

Bonjour, cher anciens et chères anciennes. 

Tout d’abord, je tiens personnellement à m’excuser à vous tous qui avez eu de la difficulté à communiquer avec nous dans les derniers mois. Je 
vous rassure que nous travaillons fort à retrouver la quiétude de votre Amicale.  

Compte tenu de la pandémie qui s’affaire encore dans notre quotidien, encore beaucoup de questionnements sont en cours concernant les acti-
vités sociales telles que connues! Je souhaite que tous nos anciens continuent de faire attention à eux pour qu’ils puissent revenir nous voir lors 
des prochaines activités. 

Nous sommes à l’approche d’une autre belle saison estivale qui nous permettra de recharger nos batteries et, surtout, de profiter à fond de nos 
petits plaisirs personnels tels qu’un sport ou un loisir. Peu importe ce qui vous donne de l’énergie, l’important c’est que vous profitiez de chaque 
instant, car nul ne connaît ce qui nous attend. Alors, amusez-vous tous les jours pour éviter les regrets dans le futur!  

Bon été à tous et bien hâte de vous revoir.

RÉSUMÉ BIOGRAPHIQUE DE CLAUDE VACHON 
Par Fernand Caron, confrère du 133e cours 

Claude Vachon est né le 20 janvier 1944 à Saint-Joseph-de-Beauce, dans une famille d’industriels 
(portes et fenêtres).  

Après des études primaires, de la 1re à 6e année à Saint-Joseph-de-Beauce et la 7e année comme 
pensionnaire dans la paroisse voisine, Vallée-Jonction, il complète ses éléments latins au Collège 
classique de Saint-Georges-de-Beauce. Victime d’une péritonite aiguë, l’année suivante, il retour-
ne à la maison. Compte tenu des retards académiques accumulés, malgré des cours privés à la 
maison, il subit un renvoi du collège beauceron en novembre 1958, deux mois après son entrée 
en méthode. Le 8  janvier 1959, à l’âge de 15 ans, il fait son entrée au Collège de Sainte-An-
ne-de-la-Pocatière, recalé en syntaxe. 

Anecdote tirée d’un texte de Claude pour L’Union Amicale : « Les nouvelles circulant très vite dans mon village, à la messe de Pâques, Me Robert 
Cliche, dont le banc d’église était juste derrière le nôtre, s’agenouille près de moi qui attendais bien assis le début de l’office et me glisse à l’oreille 
‘‘— Pis, comme ça, t’es rendu au Collège de Sainte-Anne! — Eh oui, lui répondis-je. — À mon époque, continua-t-il, sourire moqueur, on parlait des 
messieurs du Séminaire de Québec, des élèves du Collège de Lévis pis des gars de La Pocatière.” Pensant me tirer la pipe, il venait au contraire 
de m’annoncer que je fréquentais dès lors un des grands collèges classiques du Québec. » Claude a toujours considéré le Collège de Sainte- 
Anne-de-la-Pocatière et le 133e cours comme sa seconde famille.  

Malgré beaucoup d’efforts, il a toujours eu beaucoup de difficultés académiques, acceptant volontiers l’aide de confrères « bollés », surtout en 
mathématiques. Il était toutefois très bien intégré dans les activités sportives, sociales et paraacadémiques. Puisqu’il était de nature plutôt sé-
rieuse, il lui est arrivé de jouer des mauvais coups comme la fois, au dortoir, où il avait fait jaillir de la crème à raser dans les pantoufles du confrère 
Claude Martin. 

Au début de la rhétorique, comme il le décrit lui-même en détail dans ses Souvenirs d’un étudiant du cours classique (1956-1965), il est élu au pos-
te d’assistant-secrétaire du 133e cours, poste qu’il convoitait comme une grande marque de confiance. Depuis le départ du secrétaire Yves Caron, 
quelques années plus tard, il occupait le poste de secrétaire, en complément de Réjean Bureau, président, et de Marcel Bernier, vice-président. Il 
termine son bac ès arts, en juin 1965 avec 61,6 et entre à la faculté des Lettres — histoire et archivistique — de l’Université Laval. 

Parallèlement à ses cours en histoire, il réalise quelques contrats en histoire du droit, comme assistant-professeur, pour ses maîtres, Henri Brun 
et Jean-Charles Bonnenfant. Entre 1970 et 1988, il complète 10 biographies1 dans le Dictionnaire biographique du Canada. À la retraite, enfin, 
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il publie Joseph Linière Vachon, un industriel tenace et audacieux et Souvenirs d’un étudiant du cours classique (1956-1965). À noter aussi 17 
articles dans Le Copechagnière2, le bulletin de l’Association des descendants de Paul Vachon et 47 articles dans L’Union Amicale du Collège de 
Sainte-Anne-de-la-Pocatière. 

Claude a travaillé comme archiviste-documentaliste à la Fédération des commissions scolaires du Québec (1970-77) puis comme agent de ges-
tion documentaire au ministère des Travaux publics (1977-1980) et au ministère du Revenu (1980-1981); enfin, comme agent de communications, 
responsable du journal interne, du rapport annuel, des communiqués de presse et de la photographie à la Régie des rentes du Québec (1981-
2004). Il a pris sa retraite le 30 juin 2004, conservant de nombreuses relations dans ses ex-milieux de travail.  

Dans ses temps libres, il a animé des ateliers et des conférences pour AutonHommie (1998-2000). Il a aussi été vice-président, tout en animant 
des ateliers et des conférences, pour Horizon familles monoparentales (2001-2003). Il adorait la musique classique et a longtemps fait partie de 
chorales. Autre loisir, la photographie.  

Malheureusement, la maladie l’avait déjà rejoint. En 2000, ça commence par l’ablation de la prostate, puis des traitements néfastes de radiothéra-
pie et trois pontages en 2010. Malgré tout, il vit une retraite active. Puis, à la fin 2017, son cancer original resurgit. Commence alors la chimiothé-
rapie, 19 traitements en tout, étalés sur 22 mois. En août 2019, son oncologue lui annonce que la chimiothérapie ne fait plus effet. Débute alors 
les soins palliatifs. Mais il n’a pas dit son dernier mot! 

Bien sûr, nous avions échangé quelques repas, jeunes mariés. Puis, nous nous sommes perdus de vue plusieurs années. À l’hiver 2017-2018, 
je l’ai invité à souper pour reprendre contact. Il s’y est présenté avec une amie. Sa chimiothérapie avait débuté. Il était en piètre état. C’est pos-
siblement sa dernière sortie sociale. Il m’explique alors qu’il n’a plus d’auto et que ses déplacements vers le CRCEO pour ses traitements de 
chimiothérapie deviennent de plus en plus problématiques. Comme j’étais alors en deuil de ma phase de consultant en construction-aménagement 
de bibliothèques municipales, j’étais désormais disponible. C’est ainsi que je suis devenu son accompagnateur bénévole régulier à ses traitements 
au CRCEO affilié à l’Hôtel-Dieu de Québec. Deux déplacements par mois : un premier pour la prise de sang et le rendez-vous avec son médecin 
traitant et un second pour le traitement intraveineux d’une durée de 3 h 30. Lors de ces déplacements, nous échangions beaucoup sur la période 
du collège et la Révolution tranquille, ce qui m’alimentait dans la rédaction de mes deux publications. Je me souviens, entre autres, de sa descrip-
tion passionnée, ardent partisan de L’Union Nationale, de Duplessis, de Barrette et surtout de Daniel Johnson. Camouflé sous une couverture de 
laine pendant son traitement, il grelottait tout en gesticulant. Nos échanges lui faisaient oublier un peu la transfusion du poison qu’on lui injectait. 
Lorsque je n’étais pas disponible, son cousin, Bernard Pelchat du 135e cours, me remplaçait. 

Toujours positif et résilient, il suivait assidûment toute la démarche thérapeutique et se renseignait en détail sur les divers médicaments et traite-
ments. Il en savait presque autant que l’oncologue qu’il confrontait parfois! À certaines étapes, trop faible, il demandait un report de traitement. À 
d’autres moments, il me demandait d’arrêter au McDonald’s pour fêter une remontée momentanée. Il demeurait seul, près du ministère du Revenu, 
à Sainte-Foy, dans un petit appartement de deux chambres dont l’une lui servait de réserve documentaire. Son voisin et ami, Claude Métivier, 
faisait le ménage et quelques courses. La pharmacie et l’épicerie livraient régulièrement. La physiothérapeute, la coiffeuse, la couturière et autres 
services se déplaçaient. Il passait toute la journée à regarder la télé, assis sur son sofa, son portable et son téléphone à portée de la main, sauf à 
la fin où, à cause de ses problèmes oculaires (cataractes), il écoutait plus la radio de Radio-Canada. 

Au-delà de la période de la COVID-19, le confinement, Claude, lui, il connaît cela! Depuis 30 mois, en effet, qu’il était en confinement volontaire. 
Et je ne l’ai jamais entendu se plaindre! 

Claude aimait la vie. C’est plutôt lui qui m’encourageait suite à l’ablation de la prostate, à mon tour, en février dernier. Au-delà des coordonnées 
des confrères, il savait beaucoup de choses sur chacun de nous. Sa mémoire était exceptionnelle. 

Le 20 octobre dernier, il m’a remis copie de son testament (devant Me Gaétan Lévesque, notre confrère) dans lequel il nommait sa sœur, Ginette, 
et moi comme exécuteurs testamentaires. Il m’a aussi remis la liste des personnes à aviser lors de son éventuel décès ainsi que de nombreuses 
informations personnelles. Il m’a enfin transmis sa notice nécrologique, ses souhaits de déroulement pour la cérémonie de la parole, son projet de 
signet et les chants souhaités dont celui de la fin de cérémonie (« Jesus bleibet miene freud » de Jean-Sébastien Bach). En janvier, il a réservé 
lui-même sa place à la Maison Sarrazin. Puis, il m’a demandé de l’accompagner lors de sa rencontre, à l’appartement, avec la représentante du 
salon funéraire Lépine-Cloutier. Il a alors choisi très sereinement, l’urne, les fleurs, la carte, etc. Quelques jours plus tard, il m’a remis deux de ses 
biens les plus précieux, sa bague du 133e et deux volumes reliés du Dictionnaire général du Canada. Puis, la COVID-19 qui nous a empêchés de 
nous revoir durant quelques semaines. Le téléphone était toujours là, cependant.  

1 Consulter le nom des personnages dans la bibliographie complémentaire. 
2 Nom de la commune française, en Vendée (Loire), d’où Paul Vachon est originaire.



BOURSES CLAUDE VACHON — 133E COURS 
Critères d’attribution des bourses  : Dans le respect des valeurs véhiculées par notre confrère Claude Vachon, les représentants  
du 133e cours proposent une bourse de 350  $ se renouvelant annuellement pendant 10 ans pour un étudiant ou une étudiante de  
5e secondaire et une bourse de 200 $ selon les mêmes paramètres pour un étudiant ou une étudiante de 4e secondaire. L’attribution de 
ces bourses respectera les critères d’attribution suivants. 

4e secondaire
Curiosité relative à l’actualité sociopolitico-économique			   10 points 
Ouverture sur le monde						      20 points  
Sensibilité aux autres, empathie					     20 points 
Résultats scolaires de premier percentile en histoire		    	 50 points 
Total : 								        100 points 

5e secondaire
Sensibilité aux autres, empathie					     10 points 
Intérêt marqué pour l’histoire					     20 points				    
Expression écrite et orale au-dessus de la moyenne			   30 points 
Résultats scolaires de premier percentile en histoire		    	 40 points 
Total : 								        100 points 
 
Yvan Rouleau, représentant du 133e 
Fernand Caron, représentant du 133e 
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177e cours

Après être tombé deux fois dans son appartement, il s’est résigné à entrer à la Maison Sarrasin, un centre hospitalier privé de soins palliatifs, le 
21 avril. Une fois son confinement obligatoire de 14 jours terminé, j’ai eu la chance d’être parmi les trois personnes autorisées à le visiter. Une 
demi-douzaine de confrères du 133e ont même pu s’entretenir avec lui au téléphone et lui manifester leur amitié. D’autres lui ont adressé, par 
courriels, des mots de remerciement et d’encouragement. Chaque fois, Claude appréciait énormément cette reconnaissance. Malgré des soins 
palliatifs qui le maintenaient confortable, ses forces ont graduellement diminué. Puis, il nous a quittés doucement, le 15 juillet 2020, 20 ans après 
le début de son premier cancer et 86 jours après son entrée à la Maison Sarrazin.  

Il laisse dans le deuil son ex-conjointe, Lorraine Montreuil, sa fille aînée, Maude, et son conjoint, Philippe Labrosse, ainsi que leurs deux enfants, Renaud  
(10 ans) et Maxence (8 ans), et, enfin, son fils cadet, Constantin. Il a aussi une sœur, Ginette, qui demeure à Saint-Jean-Chrysostome. 

Il y a plusieurs mois, notre confrère Léandre Bilodeau a pris la relève comme secrétaire du 133e. Malgré tout, Claude avait de la difficulté à passer 
le relais. Désormais, Léandre occupe toute la voie de l’autoroute du suivi de notre promotion. Merci à Léandre.   

Ce fut un privilège, Claude, d’être ton confrère et ami. 

Fernand Caron, confrère du 133e 

www.facebook.com/depanneurginard

www.informatiqueidc.com iris.ca/fr/detail-boutique/la-pocatiere www.mikes.ca/fr/restaurant/la-pocatiere

https://www.facebook.com/depanneurginard/
https://www.informatiqueidc.com/
https://iris.ca/en/find-a-store/la-pocatiere
https://toujoursmikes.ca/toujours-mikes-la-pocatiere
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Cell. 581 337-2279
contact@cathylemieux.ca
www.cathylemieux.ca

Vous accompagne dans la réalisation de vos outils 
de communication graphique en tout genre.

Les finissants entonnant Fils de Sainte-Anne devant le Collège par 
groupe classe. Les élèves des autres niveaux les observant par les 
fenêtres.

La 192e promotion réunie à la chapelle pour la remise des prix de 
fin d’année, la cérémonie du coffre et la signature de l’album de 
finissant.

L’éxécutif de la 192e promotion de gauche à droite :
Colin Lavergne, président • Alexia D’Anjou Jean, trésorière • Léonie 
Lévesque, directrice par intérim de l’Amicale • Pier-Alexis Beaulieu, 
secrétaire • Maxime Deschênes, vice-président.

DISCOURS DU PREMIER MINISTRE À 
SES CONFRÈRES FINISSANTS
Par Colin Lavergne, finissant de 5e secondaire, 192e cours

Aujourd’hui, je suis fier de nous tous. Je suis fier de ce qu’on a accom- 
pli et de tous les efforts qu’on a mis pour en arriver là. Cinq ans et une 
pandémie mondiale plus tard, nous avons finalement complété notre 
parcours au Collège, un parcours qui, dû à la pandémie, s’est révélé hors 
de l’ordinaire. C’est cinq années de nos vies que l’on vient de traverser 
ensemble. Une demi-décennie de souvenirs qui resteront gravés dans 
nos mémoires.

Aujourd’hui, je suis fier de nous tous. Je suis fier de notre cohorte pour 
la démonstration évidente de notre courage à travers ces deux dernières 
années. Effectivement, on est LA cohorte de finissants au secondaire qui 
va avoir survécu à plus d’un an de cours en ligne, de mesures et d’adapta-
tions importantes. Même, certains camarades de nos classes ne se seront 
jamais présentés à l’école de toute l’année. Je pense, entre autres, à Cla-
rence qui est présent pour la première fois aujourd’hui et à plein d’autres 
qui, selon moi, devraient être les premiers à recevoir leur diplôme. Chers 
élèves de cinquième secondaire, la bravoure que nous avons démontrée 
cette année en dit long sur notre force et est un exemple frappant des 
personnes que nous sommes et que nous serons. Au cas où personne ne 
vous l’aurait dit… BRAVO ! Vous êtes des tough.

Aujourd’hui, je suis fier de nous tous. Je suis fier de ce qu’on a accompli. 
Je suis fier de ce qu’on est devenu. On est rentré comme des petits flos 
avec des chaînes YouTube pis on posait plein de questions anonymes sur 
Ask.fm. Et on quitte le collège comme des grands pleins d’ambition. J’ai 
hâte de tous vous revoir au conventum dans quelques années pour voir 
où tout le monde est rendu.

Je me considère vraiment chanceux d’avoir eu la chance de vous connaît-
re. Ça va me faire quelque chose de ne plus vous côtoyer chaque jour, 
parce que vous êtes des personnes incroyables.

Chère 192e promotion, merci pour votre force, votre détermination, votre 
soutien, votre confiance les uns envers les autres et les souvenirs. Soyez 
fiers de vous.

Je suis très choyé de vous avoir représentés au poste de premier ministre.

Bonne chance pour le futur. Je vous souhaite le meilleur.

www.desjardins.com/votre-caisse graphie222.com www.cathylemieux.ca

https://www.desjardins.com/votre-caisse/index.jsp?transit=81520124
https://fr.graphie222.com/
http://www.cathylemieux.ca
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MAXIME BOSSINOTTE, vice-président
135, rue du Parc-de-l’Innovation
Sainte-Anne-de-la-Pocatière  (Québec)  G0R 1Z0
T : 418 714-4623
maxime@materiauxdirect.com

179e cours

153e cours 156e cours
Louise Caron

materiauxdirect.com www.sfl.ca www.garagedeschenesetfils.ca
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BULLETIN DES ÉCOLES SECONDAIRES 2020 
Par Stéphane Lemelin, directeur général du Collège 

 
C’est toujours avec fébrilité que nous prenons connaissance, chaque automne, des résultats du Palmarès des écoles 
secondaires. Cette année, une fois de plus, c’est avec une fierté renouvelée que nous avons constaté que le Collège de 
Sainte-Anne-de-la-Pocatière s’est classé au premier rang dans la région pour l’année 2019! 

Le Bulletin des écoles secondaires du Québec est une étude annuelle dont l’édition 2020 — basée sur les résultats 
scolaires de 2019 — a été publiée en octobre dernier par Yanick Labrie et Joel Emes de l’Institut Fraser de Vancouver, 

et dont les résultats ont ensuite été rendus publics dans le Journal de Québec. 

Pour calculer le rendement d’une école, l’étude présente cinq indicateurs, dont chacun porte sur un aspect donné de la performance scolaire 
susceptible d’être amélioré. Tirés en grande partie des résultats aux examens du ministère de l’Éducation et des Études supérieures (MEES), ces 
indicateurs, une fois normalisés, donnent une cote sur une échelle de 10. Les indicateurs utilisés dans cette étude sont les suivants : 

    Les résultats aux épreuves uniques du MEES (40 % de la cote) 

    Le taux d’échec aux épreuves uniques du MEES (20 % de la cote) 

    La surestimation des résultats par l’école (10 % de la cote) 

    L’écart entre les résultats des garçons et ceux des filles à certaines épreuves uniques (Français et Mathématiques) du MEES (10 % de la cote) 

    La probabilité que les élèves inscrits accusent un retard dans la réalisation de leur programme d’études (20 % de la cote) 

 
Rendement du Collège de Sainte-Anne-de-la-Pocatière 

Avec une cote de 7,7 sur 10 pour les épreuves uniques 2019  — comparativement à 7,5 pour l’ensemble des écoles privées, à 5,4 pour l’ensemble 
des écoles publiques et à 4,8 pour les autres écoles se trouvant sur notre territoire  —  notre Collège occupe actuellement la 84e position au sein du 
classement qui analyse les performances de 473 écoles privées et publiques du Québec. Il est toutefois important de mentionner que lorsque sont 
retranchées du palmarès les écoles faisant la sélection de leurs élèves, le Collège de Sainte-Anne-de-la-Pocatière se retrouve au premier rang de 
toutes les écoles de la province. 

Plus globalement, lorsque l’on considère les cinq dernières années — soit de 2015 à 2019 — notre cote est plutôt de 8,2 sur 10, comparativement 
à 7,7 pour l’ensemble des écoles privées, à 5,4 pour l’ensemble des écoles publiques et à 4,8 pour les autres écoles de notre territoire. Ce résultat 
place le Collège au 56e rang parmi toutes les écoles secondaires du Québec, mais toujours au premier rang des écoles secondaires qui ne font 
pas de sélection d’élèves. 

Bien entendu, un rendement scolaire aussi enviable ne saurait avoir lieu sans une équipe-école aussi résolument engagée que la nôtre face à 
la réussite de ses élèves! À tous les enseignants, éducateurs et membres du personnel non enseignant qui ont fait preuve de détermination au 
quotidien par leur accompagnement, leur soutien constant et leur immense compétence, le Collège tient, une fois de plus, à lever son chapeau et 
à dire, tout simplement et du fond du cœur : merci.

http://materiauxdirect.com
https://www.sfl.ca/
https://www.garagedeschenesetfils.ca/
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COLIN LAVERGNE, LE MEILLEUR CADET 
DE LA MARINE AU QUÉBEC 
 
Le Corps de cadets de la Marine royale canadienne a annoncé en novembre dernier que le  
Maître de première classe Colin Lavergne a remporté le Trophée de la Présidence remis par la 
Ligue navale du Canada, Division du Québec à titre de meilleur cadet de la Marine au Québec! 

Le Trophée de la Présidence est attribué depuis 1992 et son but est d’identifier et de récompenser 
le cadet de la Marine royale canadienne qui aura démontré, par son engagement au mouvement 
ainsi que par son implication communautaire, son désir de concrétiser les buts du mouvement.

Le Trophée de la Présidence est attribué annuellement au cadet le plus méritant parmi les Corps 
de cadets de la Marine royale canadienne de la Division du Québec. 

M. Lavergne s’est vu recevoir la médaille d’excellence. Il reçoit le trophée lors de l’assemblée générale annuelle de la Division, soit à l’automne, 
ainsi qu’une barrette avec une ancre en or. S’ajoute à cela une bourse de 1 000 $. Colin est également candidat au titre de Cadet de l’année à 
l’échelle nationale. Cette récompense se veut la plus haute récompense décernée par la Division. 

Un parcours impressionnant 
Du haut de ses 16 ans, Colin a un parcours plus qu’impressionnant. Il s’est inscrit dans le Programme des cadets, plus précisément dans le Corps 
de cadets de la Marine J.E. Bernier de L’Islet dès le jour de son douzième anniversaire, en mai 2016. Il s’est alors découvert une passion pour la 
voile et, un peu plus tard, pour le biathlon. 

Colin a obtenu, au cours des dernières années, différentes récompenses grâce au Programme des cadets, dont la Médaille d’Excellence de la 
Légion royale du Canada, la Médaille de service des cadets de la Marine, la Médaille Lord Strathcona, la Médaille du Duc D’Édimbourg, niveau 
argent, le titre de Top cadet deux années de suite au HMCS Ontario, le titre de Meilleur cadet de division au CEC Bagotville et de très nombreux 
trophées au CCMRC J.E. Bernier. Colin est étudiant en cinquième secondaire au Collège. 

Félicitations, Colin! 

DEUX ÉLÈVES SE DÉMARQUENT À LA  
FINALE RÉGIONALE DE SECONDAIRE 
EN SPECTACLE 
Le 23 avril dernier se tenait la finale régionale de Secondaire en spectacle 
et des élèves du Collège se sont particulièrement démarquées! 

Bravo à Sarah-Maude Lemelin (à droite sur la photo) qui a remporté une 
mention spéciale du jury accompagnée d’une bourse de 100 $. Félicita-
tions à Alizée Richer (à gauche) qui a gagné le Grand prix du jury accom-
pagné d’une bourse de 200 $. C’est elle qui représentera la région au 
Rendez-vous panquébécois du 28 au 30 mai! 

Voici le lien afin de revoir leur performance : https://fb.watch/5hml04KaTL/.
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Mano Dumont, âgé de 13 ans, étudiant de 2e secondaire au Collège, a pris 
le taureau par les cornes et a fait lui-même le démarchage afin d’exposer 
ses œuvres. Sa demande s’est tournée vers la Mosaïque Bibliothèque de 
La Pocatière. À la suite de son dépôt de candidature, son travail artistique a 
été retenu. L’exposition a eu lieu du 31 mars au 26 mai 2021. 

Ayant deux parents eux-mêmes artistes, il baigne dans l’univers artistique 
depuis sa tendre enfance. C’est depuis environ deux ans que Mano dé-
veloppe plus son art. Notons aussi que M. Dumont se démarque réguliè-
rement lors des concours créatifs organisés par le Collège. Un artiste en 
devenir! 

Il est encore trop tôt pour Mano de se prononcer s’il prendra le chemin des 
arts comme métier plus tard, mais, bien sûr, il ne ferme aucune porte pour 
le moment! C’est à suivre!

Par Enrick Gagnon, groupe 1A 

Bonjour, je m’appelle Enrick Gagnon et je suis en 1re secondaire. Au départ, la rentrée me faisait peur, mais au final, je 
n’avais pas à m’en faire, car les éducateurs étaient là pour nous. En plus, la COVID m’a permis de m’habituer tranquil-
lement à la résidence du Collège, car l’école fermait de temps à autre. Comme quoi la COVID n’est pas juste du négatif! 
Être pensionnaire m’a permis d’être avec mes amis plus souvent. Cela me permet aussi d’avoir un bel accompagnement 
dans mes études grâce aux éducateurs. Le soir, plusieurs activités sont organisées par les éducateurs comme des repas 
collectifs, des marches à l’extérieur, des projets d’art, etc. Je peux aussi aller au gymnase ou à la salle d’entraînement 
faire du sport. Finalement, même si je ne suis qu’en 1re secondaire, j’adore mon expérience.

MANO DUMONT EXPOSE SES ŒUVRES! 

L’ÉCOLE EN TEMPS DE PANDÉMIE

160e cours

www.cainlamarre.ca www.uniprix.com/la-pocatiere www.cascades.com

https://www.cainlamarre.ca/
https://www.uniprix.com/fr/succursales/arsenaultmercier-desautels-la-pocatiere
https://www.cascades.com/fr
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MON ARRIVÉE AU SECONDAIRE EN TEMPS DE PANDÉMIE 
Par Victor Dumais, groupe 1C 

Bonjour à tous! Je suis Victor Dumais, élève au Programme Multilangue de 1re secondaire. J’ai le bonheur d’avoir été choisi 
pour partager avec vous mon arrivée au Collège en cette année particulière. 

Vivre sa première année au Collège en temps de pandémie peut paraître difficile pour certains et ils n’ont pas tort. Toutefois, 
il y a aussi de bons côtés à cela. Assurément, nous devons mettre un masque. Certes, nous ne pouvons pas aller en ville ni 

voir nos amis des autres groupes. Cependant, nous nous adaptons et l’adaptation est une compétence clé, surtout en temps de pandémie. 

Nous avons une si belle école et de si bons professeurs qu’il est difficile de s’ennuyer. Nous n’avons pas eu la même rentrée au secondaire que les 
autres niveaux, mais voir nos amis, nos professeurs et apprendre dans la joie vaut tout l’or du monde. S’il faut porter un masque pour y parvenir, 
nous le ferons.  

Je ne sais pas si le Collège était une école aussi dynamique et accueillante lors de votre arrivée, mais je trouve qu’elle l’est réellement. C’est cer-
tain qu’en temps de pandémie, nous n’avons pas célébré l’Halloween, Noël et la relâche de la même manière qu’une année normale, mais notre 
gouvernement étudiant a tout de même su organiser des petites choses : une classe neige intraclasse, un concours de déguisement à l’Halloween, 
une journée chic. Notre école est demeurée bien animée malgré les nombreuses restrictions sanitaires. Bref, malgré le virus, ma nouvelle école 
me paraît aussi belle et plaisante à côtoyer que je l’imaginais.  

AFFRONTER LA PANDÉMIE 
Par Sarah-Maude Lemelin, groupe 2C

Ironiquement au début, et j’imagine que je n’étais pas la seule, j’ai pris cette histoire de confinement comme des petites 
vacances et un moyen pour enfin regarder mes séries. Toutefois, les mesures sanitaires qui n’ont cessé de s’ajouter m’ont 
fait réaliser la gravité de la situation. 

J’ai amorcé ma deuxième secondaire déterminée comme jamais à saisir toutes les opportunités encore possibles. Avant 
Noël, j’ai eu la chance de pouvoir jouer au volleyball et de faire des parties contre les autres écoles du coin. J’ai donc pu 
dépasser mes limites de joueuse qui avait été sur le banc de touche pendant des mois, et les avantages de mes 5 pieds 8 

pouces ont été confirmés. 

Organiser des activités en tant que députée au sein du gouvernement étudiant a représenté son lot de défis dans un monde d’interdits. Est-ce que 
j’ai perdu toute motivation? Absolument pas! J’ai compris la signification du mot « résilience ». 

L’annonce d’un Secondaire en spectacle virtuel ne m’a pas empêchée de préparer un numéro d’humour. Évidemment, mes blagues tombaient à 
plat devant l’auditoire vide qu’était ma cuisine. Déplacer la scène chez moi en mettant des paravents pour cacher le frigo, c’est ce qu’on appelle de 
l’adaptation! Et ces efforts ont été récompensés à la Finale régionale. 

L’ÉCOLE EN TEMPS DE PANDÉMIE (SUITE)

www.amisco.com

https://www.amisco.com/fr_ca/
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Par Colin Lavergne, groupe 5C, premier ministre  

Être un finissant, c’est ce qu’on associe à une des meilleures années de notre vie. Pourtant, la 5e secondaire est loin d’être 
quelque chose de facile en 2021. Être un finissant, ça devient plus une ruée vers la motivation.  

Cette année, c’est une réalité bien différente que nous, les étudiants de cinquième secondaire, vivons. Le bal, les notes, 
les amis et la dernière année au secondaire sont des exemples d’inquiétude pour la grande majorité des élèves. Rien n’est 
stable, et c’est une grande source d’anxiété pour nous. En semi-présentiel, à distance, à temps plein, on jongle avec les 
horaires ce qui rend, bien sûr, l’apprentissage plus difficile en ce qui concerne l’attention et de la motivation. Cette année, 

les élèves étaient fatigués d’être en perpétuel changement, de toujours aller chercher « un dernier petit effort », de se battre pour pouvoir pratiquer 
leur sport et surtout d’être avec des gens fatigués. On ne peut pas se mentir, l’atmosphère est vraiment différente quand tout le monde est démo-
tivé et tanné. Cela n’aura pas été facile, mais, mine de rien, on arrive à la fin. Déjà la mi-mai, l’été arrive, on se souviendra de notre parcours au 
secondaire comme difficile, mais on va avoir passé par-dessus et on va s’en servir toute notre vie, de cette expérience-là.  

Pour l’instant, le soleil commence à ressortir. Il faut prendre l’air, se changer les idées et en profiter pour faire des choses que l’on aime. C’est le 
moment pour nous de reprendre de l’espoir. Qui sait, peut-être la coupe à Montréal cette année? Tout est possible. Il faut être fier d’avoir passé à 
travers de tout ça, fier d’être sur le point de terminer une grosse étape de notre autre vie et fier de la terminer au Collège avec un personnel qui 
nous a bien préparés pour le futur. Et laissez-moi vous le dire que, cette année plus que les autres, on le mérite, notre diplôme!

Par Gabrielle Dugal, groupe 3C 

Bonjour! Je suis une élève du Collège Sainte-Anne-de-la-Pocatière et je vis aussi à la résidence scolaire, la semaine. La 
pandémie a eu des répercussions dans la vie étudiante du CSA, mais aussi à la résidence du Collège. Par exemple, le 
masque est devenu obligatoire en tout temps dans l’école et de même dans la résidence. Il y a aussi eu plusieurs jours 
de cours en ligne, parfois une journée sur deux, et parfois à temps plein. De plus, les membres du personnel de l’école 
désinfectent tout plusieurs fois par jour et il y a des règles plus strictes à respecter avec les autres élèves à la résidence. 
Par exemple, il y a un certain nombre de personnes admises dans la même chambre à la résidence et la désinfection des 
mains doit être faite à chaque changement de pièce, partout dans l’école. Aussi, certains sports ne sont plus permis en 
raison de la distanciation sociale, comme le cheerleading ou le football. Ces concentrations sportives sont donc annulées 

en raison de la COVID-19. Il est certain que, dans cette situation, certains élèves se sentent moins bien, mais, dans mon cas, je comprends l’utilité 
des mesures sanitaires, mais il m’arrive parfois de trouver ces mesures un peu restrictives. De plus, j’ai bien hâte que nous puissions aller à l’école 
normalement, tous les jours et sans masque.

L’ÉCOLE EN TEMPS DE PANDÉMIE (SUITE)

promutuelassurance.ca/fr/promutuel-montmagny-lislet kamcoinc.com thibaultgm.com

https://www.promutuelassurance.ca/fr/promutuel-montmagny-lislet
http://www.kamcoinc.com
https://www.thibaultgm.com/fr
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ÉTUDIER À L’ÉTRANGER 
Point de vue de Richard (Yichi) Zhang, étudiant international, groupe 4B 

Il y a eu plusieurs « premières fois » dans ma vie ici à La Pocatière. C’est la première fois que j’allais dans 
un autre pays, que j’apprenais une autre langue, que je rencontrais de nouveaux amis, que j’expérimentais 
une nouvelle culture. Pour moi, tout était neuf, tout était intéressant. J’ai vu la façon dont vivaient les gens 
ici, qui est très différente de la manière dont les gens vivent dans mon pays. 

La différence de culture et de langue a provoqué de nombreux phénomènes intéressants. Par exemple, 
quand j’étudiais en Chine, ma matière préférée était la langue d’enseignement, c’est-à-dire le mandarin, 
mais, maintenant, la matière la plus difficile pour moi est la langue d’enseignement, en l’occurrence, le 
français. De plus, je détestais les mathématiques, mais maintenant, c’est la matière que j’apprends le 
plus facilement, car il n’y a pas beaucoup de mots difficiles. En Chine, je comprenais les questions, mais 

parfois je ne savais pas comment y répondre. Maintenant, je sais comment y répondre, mais parfois je ne comprends pas les questions… Ma façon 
d’étudier est complètement chamboulée. Par contre, ce qui reste de manière constante est que j’aime toujours autant apprendre! Ha! Ha! 

Être loin de chez moi est une autre question. Mais sérieusement, je dois dire merci à la fonction d’appel vidéo de WeChat. Ainsi, je peux contacter 
mes parents et mes amis plus facilement. Quand la nourriture chinoise me manque, je peux passer un appel vidéo à ma mère, qui m’apprend à 
cuisiner d’un océan à l’autre. Je mange les mêmes plats qu’à la maison, en regardant ma famille, je n’ai donc pas le mal du pays. 

Le pâté chinois est un plat typiquement québécois, mais il y a « chinois » dans son nom. À l’inverse du pâté chinois, j’ai étudié au Québec, mais 
mon âme appartient à la Chine. Le pâté est délicieux et les échanges culturels m’apportent une croissance unique. Je vais continuer à travailler dur 
pour apprendre le français au CSA et éventuellement cela me permettrait d’explorer le monde de façon encore plus intéressante.

Point de vue de Claire (Siyu) Liu, étudiante internationale, groupe 4B

Je suis une personne très adaptable, donc après être venue à l’école pour une semaine d’adaptation, 
j’ai commencé à profiter de ma vie étudiante heureuse, même si j’ai également rencontré beaucoup de 
difficultés linguistiques, je fais encore des progrès!

L’environnement d’apprentissage de l’école est également formidable, ce qui me permet de recevoir 
toutes sortes de connaissances dans un état détendu et confortable. En parlant de difficultés linguisti-
ques, lorsque j’essayais d’apprendre le français et de communiquer avec les enseignants et les élèves 
du Québec, j’ai constaté que lorsque vous apprenez une nouvelle langue, la culture qui la sous-tend 
aura aussi une influence subtile sur vous. Votre façon de penser sera plus diversifiée, la perspective 
de regarder un problème s’élargira et divers phénomènes de la vie seront plus faciles à comprendre 
et à tolérer. ‍‍Il est difficile d’apprendre une nouvelle langue à partir de zéro, mais j’apprécie vraiment le 
processus!

Bien que je sois loin de ma ville natale, je parle à ma famille chaque semai-
ne pour partager des choses intéressantes dans mon étude et ma vie avec 
eux. J’aime ma vie positive et motivée maintenant et, dans les jours à venir, 
je continuerai de travailler dur et de partir pour un avenir meilleur!
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ENSEIGNER EN PLEINE PANDÉMIE
Par Miguelle Moreau, enseignante de français de première secondaire 

La pandémie COVID-19 a eu tout un effet dans notre société. Elle a aussi évidemment teinté 
notre quotidien au Collège : nos élèves n’ont pas vécu une année comme les autres. Bien que 
nous ayons eu la chance d’être tous dans l’école jusqu’à Noël, contrairement aux institutions des 
grandes villes, les nombreuses mesures sanitaires ont changé le cours de nos vies et amené 
leur lot de déceptions. Les activités parascolaires ayant majoritairement été mises elles aussi sur 
pause durant l’année, il fallait être bon observateur pour trouver les occasions de s’éclater. En 
effet, à passer toutes les pauses dans le seul local qui leur était attitré pour les cours, les jeunes 
auraient pu se faire une triste image des journées d’école. 

C’est toutefois le bonheur de voir des amis en vrai qui avait la cote, en comparaison avec les cours en ligne en alternance qu’ont vécus les élèves 
de la 3e à la 5e secondaire. Aussi, vivre en bulle-classe a permis à certains de tisser des liens solides avec leurs compagnons. Des liens se sont 
créés plus rapidement dès la rentrée pour les nouveaux élèves de première secondaire. Après une dernière année au primaire amputée par la 
pandémie, nos nouveaux élèves étaient plus que contents de venir à l’école. 

En vingt ans de carrière, je n’avais jamais vu de jeunes aussi heureux de lire, d’écrire, de faire de la grammaire, de travailler lors d’une rentrée. 
Tout apprentissage était aussi positif dans leurs yeux que la possibilité de se faire de nouveaux amis. « Enfin, je vois du monde! », disaient certains 
jeunes habitant un secteur plus éloigné. 

En plus de la vie académique, les tant attendues activités de l’Halloween, de Noël et les classes blanches ont été plus que modifiées. Nous avons 
toutefois cherché à offrir chaque fois une activité spéciale à nos adolescents. Des idées innovantes ont ponctuellement agrémenté l’année scolaire. 

Parmi les nouvelles initiatives mises en place, une classe en plein air est maintenant disponible dans la montagne. Six tables à pique-nique ont été 
installées près du cimetière Painchaud, sur un des anciens terrains de tennis. Évidemment, il n’y a pas de tableau ni de réseau. Par contre, on y 
trouve du soleil, des écureuils, des gazouillis et de l’oxygène! 

Depuis le 28 avril 2021, la rumeur s’est propagée comme une traînée de poudre. Lire au soleil a fait oublier le masque et s’est avéré apaisant. Les 
discussions ont été porteuses de sens pour certains qui se sont alors promis de poursuivre la lecture facultative le soir même, à la maison. Sous 
l’œil admiratif de quelques randonneurs discrets, l’école prend des airs de fête. La récompense fait aussi des heureux lors de la période d’étude. 

Un immense merci aux acteurs suivants : 

• Le Comité de parents pour son don généreux, ayant permis cette acquisition au Collège; 

• Le Groupe BMR pour la réduction accordée sur l’achat des tables à pique-nique; 

• La Corporation de la montagne qui nous permet d’utiliser l’endroit; 

• Messieurs Aurel St-Pierre et Harold Dionne pour le transport, l’aide à l’atelier et l’installation dans la montagne; 

• Henry Raby, Maxime Deschênes et William Goulet St-Pierre, fiers élèves de 5A choisis pour le montage des tables; 

• Madame Stéphanie Beaulieu, l’enseignante de sciences responsable de ce bel ajout. 

Espérons que nous pourrons en profiter longtemps… après cette autre période de 
cours en ligne pour nous. L’école en juin aura un attrait particulier sous les feuilles. 
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PLUSIEURS ÉLÈVES DU COLLÈGE RECRUTÉS AU COLLÉGIAL
Par Dominique Laberge, responsable de programme — Football et Basketball 

Colin Chénard de Saint-Jean-Port-Joli a signé avec le Cégep de Lévis-Lauzon (Division 1 du RSEQ) pour jouer à la position de secondeur extérieur 
et poursuivre ses études en sciences de la nature. 

Charles Bourgault de Saint-Jean-Port-Joli a signé avec le Cégep de Lévis-Lauzon (Division 1 du RSEQ) pour jouer à la position de porteur de ballon 
et poursuivre ses études en sciences de la nature. Il a été un des joueurs de niveau secondaire les plus convoités par les cégeps de la province. 

Edward Desrosiers de Saint-Jean-Port-Joli a signé avec le Cégep de Chicoutimi (Division 3 du RSEQ) pour jouer à la position de secondeur inté-
rieur et poursuivre ses études en technique de génie civil. 

Simon Boucher de L’Islet a signé avec le Cégep de Chicoutimi (Division 3 du RSEQ) pour jouer à la position de secondeur extérieur et poursuivre 
ses études en technique de physiothérapie. 

Alex St-Pierre de Saint-Jean-Port-Joli a signé avec le Campus Notre-Dame-de-Foy (Division 1 du RSEQ) pour jouer à la position de secondeur 
extérieur et poursuivre ses études en sciences de la nature. 

Pier-Alexis Beaulieu de La Pocatière a signé avec le Cégep de Thetford (Division 2 du RSEQ) pour jouer à la position de quart-arrière et poursuivre 
ses études en sciences humaines. 

Émile Beaupré de La Pocatière a signé avec le Cégep de Rimouski (Division 3 du RSEQ) pour jouer à la position de receveur et poursuivre ses 
études en techniques policières.
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MARTIN HUDON, 171E COURS, PARMI LES DIPLÔMÉS 
D’HONNEUR DE L’UNIVERSITÉ DE MONTRÉAL 
Pour souligner le 40e anniversaire du Département de communication de l’Université de Montréal, Martin a eu 
le privilège d’avoir été nommé parmi les 40 diplômées et diplômés d’honneur. Voici un résumé de son parcours 
assez impressionnant :   

Titulaire d’un baccalauréat en musique – interprétation chant classique et interprétation de la musique (2006), 
Martin Hudon a ensuite poursuivi ses études en obtenant un baccalauréat bidisciplinaire en communication et 
politique, en 2010. 

Il a complété le tout avec un D.E.S.S. en gestion — organismes culturels à HEC Montréal, en 2013. Il a travaillé 
pendant 5 ans pour l’Orchestre symphonique de Montréal comme agent aux communications, coordonnateur marketing et chargé de projets mar-
keting, avant d’y être promu chef de projets marketing. 

Il est maintenant directeur, Marketing et communications pour l’Orchestre Métropolitain. 

« Mon passage au Département de communication m’a permis d’élargir mes horizons et de développer mon esprit critique. Le bagage de connais-
sances que j’ai alors acquis me permet à présent de surmonter des défis professionnels.

J’encourage les étudiants à profiter des nombreuses ressources mises à leur disposition et à échanger pleinement entre eux. Ils sont appelés à 
être des collègues ou proches collaborateurs dans l’exercice de leurs futures fonctions. » 

Ses études en communication ont été un moment décisif dans son parcours, puisqu’il avait auparavant fait des études en musique. Depuis 5 ans, 
dans le cadre de ses fonctions à l’Orchestre Métropolitain, il a le privilège de collaborer avec Yannick Nézet-Séguin. Il est également membre de 
deux conseils d’administration : le Conseil québécois de la musique et la Maison de la chanson et de la musique, un projet mené par Monique 
Giroux et Luc Plamondon. 

UN BEAU GESTE POUR L’ENVIRONNEMENT  
Dans le cadre du cours d’éducation physique et à la santé, les élèves de deuxième à cinquième secondaire doivent accumuler des kilomètres 
d’activité physique. En plus de cela, durant deux semaines du mois de mai, leur enseignant les a mis au défi de rendre service à leur communauté 
en ramassant les déchets sur leur passage afin de nettoyer les rues et les berges du fleuve. Améliorer ou maintenir sa condition physique et rendre 
un coup de pouce à l’environnement, voilà un beau défi relevé!
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L’Amicale du Collège de Sainte-Anne-de-la-Pocatière est fière de vous annoncer la tenue de la 16e édition de la Journée 
retrouvailles qui se tiendra le samedi 18 septembre 2021 au Club de golf Saint-Pacôme.

L’événement se tiendra un peu différemment des dernières années afin de s’adapter aux mesures sanitaires en place.

Le départ sera croisé afin d’éviter les grands rassemblements avant le départ comme on avait l’habitude. Le départ des foursome commencera à 
11 h et se terminera vers 12 h 30 pour les dernières équipes.

Le traditionnel souper poulet BBQ sera servi en formule à emporter. Des détails vous seront communiqués dans les prochaines semaines. 
Suivez-nous sur Facebook @amicaleducollege ou Instagram @amicale_du_csa pour vous tenir informé.

Nous vous y attendons en grand nombre!

Pour toutes questions, communiquez avec votre Amicale au 418 856-3012, poste 229 ou par courriel à amicale@leadercsa.com.

Prénom et nom : 	 Cours : 

Adresse : 	

Ville : 	 Code postal : 	

Numéro de téléphone : 	 Courriel :

CHOIX 	 ACTIVITÉS 	 COÛT 	 NBRE PERSONNE 	 TOTAL

	 Golf – adulte 	 140 $/personne

	 Golf – étudiant 	 125 $/personne
	 (25 ans et moins)

	 Souper seulement	 45 $/personne

MODE DE PAIEMENT 

Chèque d’une somme de ____________$ ou carte de crédit d’une somme de : _____________$ 

Numéro de la carte : _______/_______/________/________                  Expiration : _____/_______ 

Signature : ________________________________________________ Date : ________________
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PORTRAIT « CSA »

MON AVENTURE AU SEIN DE L’AMICALE 
Julie Hudon, 168e cours, vice-présidente du conseil d’administration 

Dernièrement, quelqu’un m’a demandé  : « C’est comment, faire partie d’un conseil d’administration? 
Qu’est-ce que ça t’apporte? »

Mon aventure a débuté en 2017. Une professeure à la retraite m’a contactée pour me demander si je  
serais intéressée par un poste d’administratrice au sein de l’Amicale. Elle a pris le temps de m’expliquer 
les implications de cet engagement. 

Maman monoparentale de deux adolescents étudiant au Collège qui occupe un emploi à temps plein, je 
me suis demandé sérieusement si l’expérience serait agréable, enrichissante, voire un bel exemple d’in-
vestissement de soi à montrer à mes jeunes. Je ne voulais surtout pas que cela devienne un poids sur le 
reste d’une vie quotidienne qui roule déjà trop vite. 

Après réflexion, j’ai décidé de faire le grand saut! 

Je débute comme administratrice, quelques rencontres par année. Le conseil apporte son aide à la directrice générale dans l’organisation du 
tournoi de golf et lors de la Fête du Collège. Chacun donne de son temps à la hauteur de ses disponibilités. 

Après une réorganisation au sein du conseil exécutif à la suite du départ de quelques administrateurs, j’accepte le poste de la vice-présidence, une 
implication un peu plus grande, mais qui apporte aussi beaucoup. 

L’Amicale est là pour promouvoir le lien entre les anciens, les anciennes, le Collège et même les étudiants actuels du CSA. Le soutien et l’aide 
de l’Amicale dans l’organisation d’un conventum sont précieux. L’Amicale permet aussi à des centaines de jeunes de participer à la vie scolaire 
extraordinaire que notre Alma Mater leur offre (par les dons et les cotisations). 

Participer à faire grandir l’Amicale! Voilà ce que m’apporte ma présence au sein de ce conseil d’administration, que ce soit en offrant des idées 
nouvelles pour des activités rassembleuses pour les anciennes/anciens, en étant à l’écoute de la sagesse que peuvent nous offrir ceux qui y sont 
depuis de nombreuses années, en apportant ma touche de connaissance, en donnant mon opinion sur les divers sujets abordés, en étant présente 
aux activités et en voyant le sourire des participants… 

Ce sont de nombreuses raisons parmi une multitude qui font de cette expérience quelque chose de très valorisant. 

La pandémie a peut-être mis sur pause les activités et les rassemblements, mais pas le conseil d’administration. Au contraire, elle nous a permis 
de nous améliorer encore plus en permettant à des anciens/anciennes de participer à la vie du conseil via le Web. 

De nouvelles idées, des connaissances à offrir, un peu de temps à donner à ton Amicale et ton Alma Mater, on t’attend! Peu importe ton adresse, 
si l’expérience t’intéresse, on a une place pour toi!

jacqueslavoieconstruction.com campingunion.com/fr/saint-jean-port-joli-demi homehardware.ca

https://jacqueslavoieconstruction.com/
https://www.campingunion.com/fr/saint-jean-port-joli-demi/
https://www.homehardware.ca/fr/store/24761
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160e cours
Paul Martin, président

708, 4e Avenue, bur. 202 , La Pocatière, QC  G0R 1Z0
Tél. : 418 856-2566     Téléc. : 418 856-2696

logementsbellema@bellnet.ca
www.logementsbellema.ca

En cette fin d’année scolaire de 1920, les élèves du Collège de Sain-
te-Anne-de-la-Pocatière perpétuent une tradition, celle d’honorer leur 
supérieur, en l’occurrence Mgr Auguste Boulet. 

Cette activité est préparée de longue date au cours de l’année scolaire 
et avec un sérieux exemplaire. À preuve, la lettre que l’étudiant Dalmas 
Landry a écrite le 20 mars à l’abbé Alphonse Fortin, responsable de la 
pièce. La lecture de son message nous apprend qu’il y a eu une épidé-
mie de grippe entraînant le départ de nombreux étudiants vers leur foyer. 
Cependant, il rassure l’abbé Fortin en disant que tous les acteurs ont 
emporté leur rôle chez eux.1

Cette fête solennelle sera finalement une réussite et trouvera écho dans 
les journaux de l’époque, dont Le Devoir qui relate l’événement dans son 
édition du 21 mai.

« Le Collège de Sainte-Anne fêtait hier son supérieur. Après une adresse 
présentée par les élèves, M. le supérieur a remercié les visiteurs vieux 
et jeunes. À la séance du soir, les élèves du cours classique ont inter-
prété avec succès le drame Le fils de Ganelon de H. Bourier [NDLR Henri 
de Bornier]. Et aujourd’hui, M. le supérieur fête son 25e anniversaire de 
prêtrise. L’abbé [Georges] Côté, ancien élève du jubilaire et curé à Saint-
Éloi des Mines, a prononcé le sermon de circonstance. Il a montré le rôle 
du prêtre. Le prêtre est l’ambassadeur du peuple auprès de Dieu, le prêt-
re est l’ambassadeur de Dieu auprès des hommes. Les fêtes ont été su-
perbes; la température idéale et les visiteurs très nombreux. Cent vingt-
trois prêtres offraient hier leurs vœux au jubilaire2. » En complément, les 
annales du Collège mentionnent que la séance, qui a débuté à 19 h 30, a 
captivé l’attention des spectateurs qui applaudirent à plusieurs passages.

SAVIEZ-VOUS QUE? Dans plusieurs institutions du genre, les rôles fé-
minins sont expurgés des pièces de théâtre. Quand ils ne sont pas retran-
chés de la pièce, ils sont souvent joués par les garçons les plus graciles.3  
 
Références  
1. Archives de la Côte-du-Sud et du Collège de Sainte-Anne, lettre de Salmas Landry à l’abbé 
Alphonse Fortin, 20 mars 1920. 
2. Le Devoir, 21 mai 1920, p. 6 
3. Christine Hudon, Les collèges classiques pour garçons au Québec, XIXe- XXe siècles 
https://www.usherbrooke.ca/apprus/fileadmin/sites/apprus/documents/conferences/Conferen-
ce_colleges_texte-ChristineHudon.pdf 

À LA FIN DE L’ANNÉE SCOLAIRE, ON FÊTE LE SUPÉRIEUR! 
Par Michel Dumais, Archives de la Côte-du-Sud et du Collège de Sainte-Anne

Dalma Landry, acteur de la pièce, qui 
a fréquenté le Collège de 1914 à 1922. 
ACSCSA.

Acteurs de la pièce Le fils de Ganélon avec le responsable,
l’abbé Alphonse Fortin. ACSCSA. 

Mgr Auguste Boulet, supérieur du Collège de 
1917 à 1923 puis de 1931 à 1934. ACSCSA. 

Ce portrait vous est présenté par les

100, 4e avenue Painchaud
La Pocatière  G0R 1Z0

T. : 418 856-2104
www.shcds.org

logementsbellema.ca www.cafeazimut.ca arpentagecds.com

http://www.shcds.org
http://www.logementsbellema.ca/
https://www.cafeazimut.ca/
http://www.arpentagecds.com/
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AU FEU! AU FEU! 
Par l’abbé Hubert Lévesque, 126e cours 

Au feu! Au feu! Ce signal d’alarme retentit de 
nouveau à Sainte-Anne-de-La-Pocatière en 
cette nuit du 15 décembre 1920, il y a donc 
cent ans. Après l’incendie de l’usine à bois 
du Collège le 2 août 2016 et celui de l’église 
paroissiale le 8  décembre 1917, voici qu’on 
apprend avec stupeur que le Collège lui-mê-
me est en feu. 

C’est le gardien de nuit qui, à trois heures du 
matin, est mis sur le qui-vive par une odeur 
de fumée. Après des recherches intensives, 
on découvre le « traître » qui perce le plan-
cher du dortoir au quatrième étage de l’aile 
Saint-Antoine. Branle-bas de combat! Élèves, 
employés, professeurs, paroissiens, tout le 
monde s’affaire à combattre les flammes par 
un fort vent du « nordet » qui rend inutile toute 
tentative d’extinction du monstre. On s’effor-
cera donc de sauver le plus d’objets possible. 
Une à une, les ailes du vieux collège succom-
bent face à cet ennemi impitoyable. On craint 
en particulier que la section nouvellement 
construite de la chapelle et de l’aile ouest ne 
soit victime à son tour de ce géant destruc-
teur. C’est pourquoi on s’affaire à sortir dans 
la rue tout ce qui peut être enlevé. Ce sera 
par exemple le cas des tuyaux du nouvel or-
gue qui sera démantelé; malheureusement, 
on ne pourra jamais le remonter, car trop de 
morceaux sont disparus dans l’affolement 
général. 

Heureusement, c’est peut-être la seule bonne 
nouvelle du jour — on sauvera les nouvel-
les constructions grâce en partie aux portes 
coupe-feu qui feront leur travail. On peut voir 
encore aujourd’hui ces portes de métal en-
castrées dans les murs de cette section. 

Vers huit heures, le dôme, miné par sa base, 
s’effondre dans l’immense brasier. Les flam-
mes, pas encore rassasiées, continuent de 
« bouffer » les ailes les unes après les autres. 
Enfin, vers onze heures trente, les pompiers 
de Lévis arrivent en renfort. Grâce à leur tra-
vail, un peu d’espoir renaît et bientôt on a la 
certitude de sauver du désastre les construc-
tions neuves. En ce matin du 16 décembre, 
les ruines se dressent tristes et désolées 
dans ce qui fut, deux jours plus tôt, une ruche 
bourdonnante d’activités. 

Il faut maintenant se retrousser les manches 
et se mettre au travail sans perdre de temps. 

On avertit d’abord le supérieur, Mgr Boulet, 
en voyage en Europe depuis le 4 octobre. Il 
apprendra la mauvaise nouvelle le 20 décem-
bre en arrivant à Rome. Lors d’une audience 
privée avec le pape Benoit XV, il lui deman-
dera une bénédiction spéciale que celui-ci lui 
accordera volontiers en déclarant  : « Nous 
souhaitons que l’on puisse arriver à réparer 
au plus tôt les conséquences de l’incendie. » 

D’un peu partout, les bonnes volontés se por-
tent au secours du Collège en ruines. Dès le 
19 décembre, les paroissiens de Sainte-Anne 
fournissent 12 000 $, une somme importante 
pour l’époque. Les anciens élèves ne sont 
pas en reste. Le 28  décembre, sir Charles 
Fitzpatrick et l’honorable Thomas Chapais, 
deux illustres anciens, participent à une réu-
nion d’urgence où l’on souscrira pas moins de 
70 000 $. Le mouvement d’aide à Sainte-An-
ne est lancé et c’est des bureaux de l’hôtel de 
ville de Québec que le comité central dirigera 
la campagne d’aide. 

Au Collège, la vie s’organise. Au retour des 
vacances un peu plus longues que d’habitu-
de, le 20  janvier, les classes de philosophie 
et de rhétorique s’installent à l’école d’agri-
culture, surnommée alors « la propagande ». 
Belles-Lettres et versification trouveront une 
niche dans la nouvelle construction. D’autres 
classes seront logées au soubassement de 
l’église, appelée alors « le collège canadien », 
et dans l’ancienne école d’agriculture qui 
devient « le petit collège ». Les professeurs 
logeront dans l’annexe ou dans les chambret-
tes autour de la nouvelle chapelle. 

On s’attelle immédiatement à la tâche mo-
numentale de la reconstruction. M.  F.-X.  
Lambert dirigera les travaux selon les plans 
de l’architecte, M.  Pierre Lévesque. Dès le  
14 mars, 10 000 billots commencent à sortir 
des terres à bois du Collège et la vieille carriè-
re de pierre reprend du service. En déblayant 
les murs de la façade — heureuse surprise 
—, on met à jour la pierre angulaire du 8 juin 
1841 qui sera de nouveau bénite le 29  mai 
1920 lors d’une cérémonie officielle. Cette 
pierre angulaire, marquée d’une croix, est tou-
jours visible à l’angle sud-est de la façade du 
corps central. Elle contient quelques pièces 
de monnaie de l’époque et des objets de  
piété avec une plaque portant l’inscription  
suivante (traduction libre) : 

« En l’an de grâce 1921, le 21e jour de mai, 
sous le pontificat de Benoit  XV, le délégué 
papal étant Pietro Di Maria, son éminence le 
cardinal Begin étant archevêque de Québec 
et Mgr P.-E. Roy son coadjuteur, sous le règne 
de Georges V, roi d’Angleterre, le comte Carol 
Fitzpatrick étant gouverneur de la province de 
Québec et Mgr Auguste Boulet Ph. D. recteur 
du Collège de Sainte-Anne, la pierre angu-
laire du Collège, placée d’abord en 1827, 
ajoutée en 1841, 1855 et 1901, rapidement 
rebâti grâce à l’aide bienfaisante de tout le 
diocèse et des anciens de cette époque, a 
été posée. »

De retour au collège le 27 janvier, Mgr Boulet 
se lancera corps et âme dans la reconstruc-
tion; on le surnommera d’ailleurs « le deuxiè-
me bâtisseur du collège ». Deux ans plus tard, 
on célébrera le couronnement des travaux 
avec la bénédiction du nouveau Collège qui a 
fière allure. Pour achever le tout, les anciens 
offriront leur Alma Mater, le magnifique dôme 
en cuivre installé pour les fêtes du centenaire 
en 1927. 

C’est presque un miracle que le collège  
renaisse de ses cendres aussi rapidement. 
Bravo pour tout le dévouement et la généro-
sité des anciens et du milieu. Longue vie au 
Collège sur la butte depuis 193 ans!

Incendie du Collège Sainte-Anne à La Pocatière,
ACDSCSA
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EN ROUTE VERS LE BICENTENAIRE
Par l’abbé Hubert Lévesque, 126e cours

RÉPONSE DE LA DERNIÈRE REVUE

1. Qu’est-ce qu’on a appelé les « trois mille clous » dans l’histoire du Collège?
« Les trois mille clous », c’est la chaloupe construite par M. Painchaud dans laquelle il est arrivé à Sainte-Anne-de-la-Pocatière le 17 septembre 
1814 en provenance de Caneton. 

2. Le 1er août 1828 est publié un texte important de M. Painchaud. Comment s’appelle ce texte?
Il s’agit du MANIFESTE de M. Painchaud sur sa vision de l’éducation dans son futur collège. 

3. L’année 2020 marque un centenaire important pour le CSA. Lequel?
L’année 2020 marque le centenaire de l’incendie du collège, le 15 décembre 1920. 

4. Pourquoi le collège a-t-il fermé ses portes le 10 décembre 1885 pour les rouvrir le 20 janvier 1886?
Le Collège a dû fermer ses portes à cause d’une épidémie de picote (variole) qui causera 10 décès sur les 76 personnes atteintes dans la région. 

5. Le 15 juin 1891, c’est fête au CSA. Pourquoi?
Translation des restes de M. Painchaud depuis L’Isle-aux-Grues jusqu’au collège après 53 ans d’absence.

NOUVELLES QUESTIONS

1- Par quel moyen les pompiers de Lévis se sont-ils rendus à Sainte-Anne lors de l’incendie de 1920? 

2- Quel était le poste prestigieux de sir Charles Fitzpatrick en 1920? 

3- Quel signe nous indique la présence de la pierre angulaire de 1920? 

4- Qui a-t-on surnommé le deuxième bâtisseur du CSA? 

5- Quelle construction a-t-on appelée « le petit collège » en 1920? 

teknion.com maisonlaprise.com

https://www.teknion.com/can/fr
https://www.maisonlaprise.com/
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116e cours	 Jean Marie Brochu	 août 2020 
117e cours 	 Marcel Blais 	 mai 2021
118e cours	 Père Arthur Beaulieu	 avril 2021 
119e cours 	 Jacques Bernier 	 janvier 2021
121e cours	 Bruno Hudon	 janvier 2021 
122e cours	 Gérard-A. Pelletier	 octobre 2020 
123e cours	 Léo Anctil	 avril 2020 
125e cours	 Ide Dubé	 novembre 2020 
125e cours	 Gilles Dubé	 mars 2021 
126e cours	 Bertrand Gagnon	 novembre 2020 
127e cours	 André Gagnon	 décembre 2020 
127e cours	 Conrad Gaulin	 mars 2021 
128e cours	 Jean-Claude Boutet	 décembre 2020 
131e cours	 Claude Couillard	 septembre 2020 
133e cours	 Léandre Bilodeau	 mars 2021 
135e cours	 Jean-Claude Picard	 août 2020 
135e cours	 Donald Gagnon	 mars 2021 
136e cours	 Jean-Yves Bernier	 septembre 2020 
Personnel hier	 Adrien Clavet	 avril 2021

DONS IN MEMORIAM
Faire un don à l’Amicale ou au Fonds d’études Charles-François- 
Painchaud, c’est manifester son attachement au Collège de Sainte-
Anne-de-la-Pocatière et manifester son intérêt à la cause de  
l’éducation, garante de l’avenir.

L’Amicale du Collège souhaite aux familles éprouvées d’avoir la  
force, le courage et la foi afin de traverser cette épreuve qu’est la perte 
d’un être cher avec le plus de sérénité possible. 

Pour faire publier un avis de décès, veuillez contacter votre Amicale 
du Collège. Merci.

https://www.jedonneenligne.org/fcfp-csa/fcfp/

NOUS ONT QUITTÉS

Le 3 décembre 2020, André Gagnon, 127e 

cours, qui a été pianiste, compositeur, chef 
d’orchestre et arrangeur musical, s’est éteint 
à l’âge de 84 ans. L’artiste est décédé des 
suites de la maladie à corps de Lewy, qui est 
une maladie neurodégénérative.

Une cinquantaine de disques
D’abord accompagnateur de grands artistes 
comme Clémence Desrochers, Claude Lé-
veillée et George Moustaki, André Gagnon a 
mené ensuite une carrière solo très prolifique : 
 il a enregistré une cinquantaine de disques. 
Ses musiques romantiques lui ont valu de 
nombreux prix, mais il a connu aussi des suc-
cès internationaux avec ses morceaux disco.

Tôt dans son enfance à Saint-Pacôme-de- 
Kamouraska, André Gagnon a démontré du 
talent pour le piano, qu’il a développé ensuite 
au Conservatoire de musique de Montréal.

Compositeur pour Claude Léveillée
Puis, il a accompagné de jeunes chanson-
niers du groupe Les Bozos. C’est ainsi qu’au 

début des années 1960, il s’est retrouvé 
sur scène aux côtés de Claude Léveillée.  
Leur collaboration a duré huit ans, pendant 
lesquels André Gagnon a composé la musi-
que d’un grand succès de Claude Léveillée, 
Pour les amants.

C’est en 1969 qu’André Gagnon s’est lancé 
sur scène en solo. Il a interprété sa propre 
musique, qui navigue entre répertoire classi-
que et musique populaire. Ainsi, il a joué avec 
des orchestres symphoniques, mais a aussi 
dansé la claquette.

Un artiste à succès jusqu’au Japon
En 1975, son deuxième disque, Neiges, a 
remporté un succès international. Le mor-
ceau Wow est joué dans les discothèques du 
monde entier. Adoré au Japon, il a d’ailleurs 
fait des disques spécialement pour son audi-
toire nippon.

Attaché à la culture québécoise, André  
Gagnon a fait chanter par Monique Leyrac 
les textes du poète Nelligan qu’il a mis 

en musique avec Claude Léveillée. Et il  
a composé l’opéra Nelligan sur un livret de 
l’écrivain Michel Tremblay. Il a aussi monté 
des spectacles-hommages au violoneux  
Jean Carignan et à La Bolduc.

Cet artiste a également composé de la mu-
sique pour le cinéma, mais surtout pour la 
télévision, et notamment pour des émissions 
jeunesse.

En 2017, son ultime album, Les voix intérieu-
res, sorti l’année précédente, a gagné le prix 
du meilleur album instrumental de l’année au 
Gala de l’ADISQ. Au cours de sa carrière, 
André Gagnon a remporté 15 Félix et trois 
prix Juno.

Source : https://ici.radio-canada.ca/nouvelle/1754279/
mort-andre-gagnon-pianiste-musicien

DÉCÈS D’UN GRAND COMPOSITEUR

https://www.jedonneenligne.org/fcfp-csa/fcfp/
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180e cours 176e cours

Léo est né dans une excellente « commu-
nauté domestique », à Saint-Philippe-de-Né-
ri, près de Sainte-Anne-de-la-Pocatière, et il 
a été bien marqué par elle. Dans sa famille 
de 16 enfants, où il y avait deux religieuses 
et deux prêtres, il a connu le travail acharné 
et la foi profonde de ses parents cultivateurs. 
Frères et sœurs ensemble, ils ont connu le 
travail, la simplicité, la fraternité, la franchise, 
et une grande solidarité. 

Après ses études classiques, Léo entre au 
Grand Séminaire des Missions-Étrangères. 
À l’âge de 25 ans, en décembre 1958, six 
mois avant son ordination sacerdotale, on 
lui découvre un sérieux problème cardia-
que. Il fallait lui remplacer la valve mitrale, 
ce qui nécessitait un arrêt du cœur pendant  
quelques heures. À cette époque, les opéra-
tions à cœur ouvert commençaient à peine, et 
Léo hésitait. Le docteur Cartier lui dit alors : 
« si tu refuses l’opération, oublie les missions. 
Prends un emploi dans un bureau et à 35 ans 
tu seras fini ». Léo dit alors  : « je n’ai pas le 
choix ». Eh bien, cette valve a duré 37 ans, 
jusqu’en octobre 1995, où on l’a remplacée 
par une valve mécanique. Cependant, toute 
sa vie, Léo a vécu des hauts et des bas à 
cause de ce cœur, en besoin d’une attention 
médicale continuelle. 

Mais ce handicap n’a pas empêché Léo  
d’être un grand missionnaire. Il a d’abord été 
missionnaire à Pucallpa, dans l’Amazonie du 
Pérou, pendant plus de 20 ans. Responsable 
de paroisses, professeur de catéchèse et de 
religion dans les écoles, ministère auprès des 

prisonniers durant onze ans, pastorale socia-
le, responsable des droits de la personne, 
pastorale à la radio, supérieur régional de la  
Société, Vicaire général de Mgr Prévost durant 
plusieurs années, il a abusé de ses forces et 
il est revenu au Québec en 1985, complète-
ment épuisé. 

Après un temps de repos, Léo est devenu un 
missionnaire actif au Québec pendant plus 
d’une trentaine d’années. 

Animation missionnaire, rencontres avec des 
groupes, visites des écoles et collèges, pré-
dications, retraites paroissiales, promotion de 
la Revue, recherche de bienfaiteurs, respon-
sable dans la campagne de financement de 
la Société, etc. 

Et aussi sa présence aux événements de 
la grande famille Anctil et de ses amis, an-
niversaires, rassemblements, malades, 
funérailles… Il aimait voyager et il a voyagé 
beaucoup à travers toute la province. 

Léo était un homme très doué pour la frater-
nité et les relations humaines. 

Un homme joyeux, pacifique, généreux, sen-
sible. Aussi un homme optimiste qui disait 
souvent : « Pas de problème! Y a rien là! » 

Léo avait une belle voix de baryton. Bon com-
municateur, il parlait beaucoup, tellement que 
Mgr Prévost l’avait appelé « le haut-parleur = 
Léo parleur ». 

Il maintenait beaucoup les contacts par 
téléphone et par des lettres. En particulier, 
on peut mentionner sa fameuse « lettre circu-
laire » de Noël, à 250 personnes, où il don-
nait des nouvelles et des réflexions, et où il 
ajoutait à la main un mot personnel à chacun 
et chacune. Il l’a fait pratiquement jusqu’à 
l’avant-dernier Noël. 

En bref, Léo était un passionné de la mission 
et il a voulu transmettre cette passion à tra-
vers toute sa vie et ses activités  : au Pérou 
et au Québec. C’était un homme priant, 
qui cherchait toujours comment adapter la  
Parole de Dieu à la réalité du monde et 
des personnes. Il ne se prenait pas pour un  
autre, et il savait que le Seigneur comptait  
sur lui. Il a écrit : « Ne me lâche pas, semble 
dire Jésus, car la Cache serait trop lourde ». 

Les paroles de Dieu écoutées aujourd’hui  
(1 Jean 4, 7-8 et 11-12; et Jean 11, 19-27) me 
semblent bien refléter la vie de Léo : 

– Mettre l’amour de Dieu et des autres au	
cœur de sa vie; 

–  Croire que cette vie sur terre n’est qu’un 
 	 chemin vers la Vie et l’Amour infinis,  
	 qui nous attendent dans la grande famille 
 	 de notre Père du ciel. 

Amen.

FUNÉRAILLES DE LÉO ANCTIL, 123E COURS, P.M.É. 
Homélie de Mgr Jean-Louis Martin, p.m.é. 
Laval, samedi 19 septembre 2020

facebook.com/FamiliprixSaintPascal base132.com plastiquesgagnon.com

https://www.facebook.com/FamiliprixSaintPascal/
https://base132.com/
http://www.plastiquesgagnon.com
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DÉCÈS D’UN ANCIEN À L’AUTRE BOUT DU MONDE 
Par L’abbé Hubert Lévesque, 126e cours 

 
Le journal Le Devoir annonçait récemment le décès à Tokyo d’un ancien du 117e cours, le Père Arthur Beaulieu O.P., mort le 21 avril 2021 à l’âge 
de 91 ans. 

Le Père Beaulieu était natif de Sainte-Perpétue et a fait son cours classique au Collège avant d’entrer chez les Dominicains en 1950. 

En 1958, deux ans après son ordination, il arrivait au Japon comme missionnaire et il y est demeuré 63 ans. Au pays du Soleil-Levant, il fut notam-
ment directeur de deux écoles de langues, vicaire à la mission, responsable des finances, directeur d’une résidence pour étudiants universitaires 
puis, finalement, retraité depuis 2015 dans la résidence de Dominicains en plein centre de Tokyo. 

Le Père Beaulieu revenait faire son tour au Canada tous les quatre ans et il ne ratait jamais l’occasion de se rendre au Collège quand elle se 
présentait. Dans une carte qu’il adressait à son ami, Mgr Bertrand Blanchet, le 16 février 2018, il écrivait : 

« J’ai été surpris de voir que tu as visité deux de nos ancêtres qui se souvenaient de moi. Pourtant, je n’ai assassiné personne ni abattu qui que 
ce soit pendant ces huit belles années du Collège. Comme j’ai aujourd’hui 88 ans, je serais prêt à passer encore quelques mois ou années dans 
ce collège, sans faire de mal. »

Comme on le voit, malgré l’océan, la langue et les années de mission, le souvenir de ses huit ans de collège est demeuré vivace chez ce digne 
fils de Sainte-Anne. Repose en paix, cher Père Beaulieu, dans cette terre nipponne, où tu t’es enraciné profondément pendant plus de 60 ans.

L’excellence est un thème qui unit le Collège et Technologies Lanka. Dans notre cas, 
qu’il s’agisse de nos systèmes de portes, de pièces de freins ou de nos contrôleurs  
électroniques, nos produits doivent offrir des performances à toute épreuve en toutes circonstances, 
comme dans le métro de Montréal, dans les trains de banlieue de Toronto ou dans le métro de New 
York.
 
Notre témoignage dans L’Union Amicale nous permet de rappeler à tous ses lecteurs not-
re soutien indéfectible envers une éducation de qualité. À l’image du Collège qui accueille 
des élèves étrangers, nous comptons désormais dans nos rangs des travailleurs originaires de trois 
continents. Et rappelons que nous sommes aussi très fiers d’employer une majorité de gens de 
notre région… dont parmi eux des diplômés du CSA.

Paul Cartier, Directeur général de Technologies Lanka inc.

Technologies Lanka est une entreprise de La Pocatière spécialisée dans la conception et la fabrication de produits technologiques pour trains-passa-
gers et métros. Depuis 2011, la compagnie fait partie de la multinationale Knorr-Bremse, un géant mondial de l’industrie du rail.

uniprix.com/la-pocatiere www.facebook.com/khazoom

mallette.ca/les-gens/saint-pascal

mallette.ca

https://www.uniprix.com/fr/succursales/arsenaultmercier-desautels-la-pocatiere
https://www.facebook.com/profile.php?id=100057582364384
https://www.mallette.ca/les-gens/saint-pascal
https://syndics.mallette.ca/bureaux/la-pocatiere/
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RÉGIS MALENFANT, 127E COURS, 
SE DÉMARQUE 
Régis Malenfant du 127e cours s’est démarqué lors du Défi Everest 2020. Il a réalisé 210 montées 
de la côte Saint-Pierre à Rivière-du-Loup, en solitaire, le plus souvent qu’autrement. Il a divisé ses 
montées pour trois équipes  : 1830 mètres pour le Club Optimiste de Saint-Modeste; 3355 mètres 
pour IA Groupe financier inc. et 7808 mètres pour Les Audacieux de La Pocatière. C’est-à-dire qu’il a 
appuyé trois causes à la fois. Tout un exploit!

CLÉO DELÊTRE, 190E COURS, REÇOIT UN 
PRIX PRESTIGIEUX 

Cléo Delêtre de Saint-Pacôme, étudiante au Cégep de La Pocatière, a  
remporté la Médaille du Lieutenant-gouverneur pour la jeunesse 2021 pour 
son implication. Félicitations! 

NOMINATION DE MME JOSIANE MARTIN, 165E COURS, 
AU POSTE DE DIRECTRICE DES SERVICES ADMINISTRATIFS 
C’est en janvier dernier que madame Martin fut nommée, par le conseil d’administration du Cégep de La Poca-
tière, directrice des Services administratifs. Son entrée en fonction était prévue en février 2021. 

Madame Martin est détentrice d’un baccalauréat en administration des affaires — expertise comptable (CPA). Elle enseigne également en Techni-
ques de comptabilité et de gestion depuis maintenant plus de dix ans. C’est par sa rigueur et son leadership qu’elle a gravi en tant que responsable 
de programme dans les dernières années. 

À titre de directrice des Services administratifs, madame Martin souhaite participer au développement et au rayonnement du Cégep par une saine  
administration des programmes et ressources grâce à une implication marquée et soutenue dans l’équipe de direction. C’est donc avec beaucoup 
d’enthousiasme qu’elle se joint à l’équipe de direction du Cégep et se dit prête à relever les défis d’un poste de gestion.

https://www.rousseau.com/int_fr/
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MAXENCE PELLETIER-LEBRUN, 190E COURS 
NOMMÉ GESTIONNAIRE DU MOIS 
CHEZ GARNEAU TRAVAIL 
Maxence est gestionnaire dans le département Développement durable. Il est talen-
tueux et impliqué. Son dévouement dans le département a permis la réalisation de la 
vidéo du département, sortie plus tôt cette semaine. C’est un gestionnaire précieux à 
l’entreprise et il fait un excellent travail! 

Garneau Travail est une entreprise-école du Cégep Garneau. Sa mission est de per-
mettre aux étudiants de vivre une expérience entrepreneuriale dans un contexte péda-
gogique. Selon le domaine d’études ou les intérêts des étudiants, ils peuvent s’impliquer 
dans le département de leur choix afin d’apprendre sur un sujet qui les passionne, mais 
également d’approfondir leurs connaissances de l’entrepreneuriat et d’améliorer leurs 
compétences.  

Félicitations à Maxence pour son implication!

LA MONTAGNE DU COLLÈGE 
A MAINTENANT SON ACCÈS 
SUR LA ROUTE 230 
La Corporation de la Montagne du Collège a finalisé en 
novembre dernier les travaux donnant accès au site à 
partir de la route 230. 

Ce projet, remarqué depuis sa mise en œuvre, a germé 
aussitôt qu’en 2016 dans la tête des administrateurs. 

Cette réalisation comprend la construction d’un esca-
lier de 85 marches en trois sections, un terrassement 
et l’aménagement d’une halte pour vélos et marcheurs 
avec la disposition d’un banc, d’une poubelle-récupé-
ration et d’une table à pique-nique. Une nouvelle carte 
montrant les principaux sentiers de randonnée y a aussi 
été installée.

inovaweld.com deladurantaye.qc.cawww.facebook.com/Decoration-Armand-St-Onge

154e cours

http://www.inovaweld.com/
http://deladurantaye.qc.ca/
https://www.facebook.com/pages/D%C3%A9coration-Armand-St-Onge-inc/221694751322153
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L’année  2020 devait être mémorable pour 
la Fondation Bouchard, car elle marquait le 
50e anniversaire de sa création, et toute une 
programmation d’activités devait se préparer 
pour souligner cet évènement. Cinquante 
années de soutien et de partenariat dans la 
poursuite de sa mission pour maintenir l’offre 
d’enseignement privé durant lesquelles plus 
de 7 millions de dollars ont été versés au 
Collège de Sainte-Anne-de-la-Pocatière pour 
lui permettre de développer et d’améliorer 
son volet éducationnel. C’est la raison d’être 
qu’un groupe d’hommes et de femmes imp-
liqués dans leur milieu ont donnée, en 1970, 
à la Fondation Bouchard. Malgré le contexte 
difficile et incertain pour les revenus de not-
re Fondation occasionné par cette pandémie 
mondiale de COVID-19, nous avons mainte-
nu notre soutien financier au Collège de Sain-
te-Anne-de-la-Pocatière où près de 120 000 $ 
ont été versés à notre institution durant la der-
nière année financière. 

L’année  2020 marquera notre histoire, mais 
pour une tout autre raison. Comme pour 
plusieurs organisations caritatives comme la 
nôtre, la pandémie de la COVID-19 nous a 
frappés. Durant cette année, notre principale 
source de financement, la Goulée, a dû être 
annulée à la toute dernière minute afin de res-
pecter les consignes et directives sanitaires 
émises par notre gouvernement provincial. 
Pour nos autres activités de financement, 
comme l’a mentionné mon prédécesseur, 
nous avons dû nous réinventer.   

Sans les qualités d’entrepreneuriat et la capa-
cité d’adaptation de notre directrice générale 
ainsi que la mobilisation et le volontariat des 
administrateurs de notre fondation, nous sor-
tirions beaucoup plus éclopés de cette année 
pandémique qui se poursuit en 2021. Ainsi, 
nous avons souligné le 50e anniversaire de 
la Fondation par le lancement d’une série de 
50 toiles toutes uniques les unes des autres 
et réalisées par le peintre Yves Ayotte. Au 
moment d’écrire ces lignes, il ne reste que 

20 toiles disponibles sur les 50 produites, que vous pouvez 
vous procurer en ligne via notre site Web au www.fondation-
bouchard.com. Un grand merci au peintre Yves Ayotte qui a 
réalisé un tour de force afin de peindre ces toiles en si peu de 
temps et qui nous a fait un véritable don puisque l’investisse-
ment de la Fondation dans ce projet correspond au tiers des 
revenus générés sur chaque toile vendue. Le 19 novembre 
2020, nous avons réalisé la 3e édition du cocktail dînatoire, 
en formule « À emporter » et ce sont 153 participants qui 
ont dégusté le contenu de nos sacs-glacières. Également et 
toujours en formule « À emporter », nous avons organisé le 
1er mai 2021 la 46e Goulée où 300 convives ont dégusté notre 
repas gastronomique qui, selon les commentaires reçus, a 
été à la hauteur des attentes. Au même moment se terminait 
notre activité d’encan silencieux où plusieurs participants se 
sont procuré des articles de toutes sortes provenant de généreux commanditaires. Ces activités 
sont toutes des initiatives de notre directrice générale et constituent un bel exemple de l’esprit 
d’innovation qui l’anime. 

C’est le 1er  décembre dernier qu’a eu lieu l’assemblée générale annuelle de la Fondation 
Bouchard inc. où notre nouveau conseil d’administration a été élu pour l’année 2020-2021, le-
quel se compose ainsi : 

Président : M. Pierre-B. Lambert, ing., directeur de projets   
Vice-Président : M. René-Michel Ouellet, notaire à la retraite 
Trésorier : M. Sylvain Thiboutot, directeur du développement économique 
Secrétaire : Me Jean-François Landry, avocat 

Administrateurs : 
Mme Isabelle Carrière, entrepreneure 
Mme Marie-Josée Gagnon, coordonnatrice des services de 1re ligne, CISSS Bas-Saint-Laurent 
M. Daniel Lavoie, agriculteur 
M. Rémi Faucher, directeur général de Monburo.ca 
M. Bruno Desrosiers, ing., leader de projet 
Ainsi que notre directrice générale, madame Marie-Claude Beaulieu 

C’est donc ce conseil d’administration constitué d’une belle fourchette de jeunes et de moins 
jeunes, mais d’expérimentés bénévoles détenant une grande variété d’expertise qui s’efforcera 
de maintenir bien vivante la Fondation Bouchard. Ce conseil verra également à poursuivre l’at-
teinte de sa mission malgré cette période de turbulences jamais connue auparavant, causée par 
cette pandémie mondiale qui nous occasionne des baisses de revenus de toutes sortes. Entre 
autres, nous travaillerons sous peu à l’organisation de notre prochain cocktail dînatoire où nous 
vous attendrons en grand nombre et qui, espérons-le, aura lieu en novembre prochain dans sa 
formule habituelle. Sinon, nous prioriserons une formule respectant les consignes et directives 
sanitaires du moment imposées par notre gouvernement provincial. 

Notre nouveau conseil aura donc à se retrousser les manches afin de revoir son modèle de 
développement et d’actualiser sa planification stratégique afin de trouver de nouvelles sources 
de revenus et de consolider ses acquis. Et ce, nous ne pourrons pas le réaliser sans votre aide 
que vous pouvez apporter soit en devenant membre de la Fondation, soit en nous versant des 
dons de toutes formes ou soit en participant à nos activités de financement afin d’assurer à la 
Fondation Bouchard encore 50 autres belles années d’existence! 

LA FONDATION BOUCHARD FÊTE SES 50 ANS D’EXISTENCE! 
Par Pierre B. Lambert, 156e cours, président de la Fondation Bouchard
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assnat.qc.ca/fr/deputes/proulx-marie-eve umanomedical.com/en-ca fclventilation.ca

COCKTAIL DÎNATOIRE 2020
DE LA FONDATION BOUCHARD 
Le président, monsieur Sylvain Thiboutot, et les membres du conseil d’administration 
de la Fondation Bouchard inc. étaient heureux de présenter la troisième édition du cock-
tail dînatoire, exceptionnellement tenu en formule « À emporter » le jeudi 19 novembre 
2020, sous la présidence d’honneur de madame Perle Morency, propriétaire de Côté Est 
et ancienne du 167e cours. 

Lors de cette activité, de succulentes bouchées préparées par des chefs sur place ont été 
servies en l’occurrence par Côté Est de Kamouraska et Sushibox.  

Nos sincères remerciements à nos commanditaires, à nos donateurs et à nos donatrices qui 
ont permis d’amasser plus de 22 000 $!		   

Nous vous remercions chaleureusement pour votre généreuse 
participation. Nous souhaitons grandement que vous soyez  
de nouveau des nôtres l’an prochain pour soutenir le Collège de 
Sainte-Anne-de-la-Pocatière dans ses défis quotidiens. 

C’est donc un rendez-vous novembre 2021.  

http://www.assnat.qc.ca/fr/deputes/proulx-marie-eve-17915/index.html
https://www.umanomedical.com/en-ca/
https://www.fclventilation.ca/
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www.alimentpelletier.com

418 852-2710

Martin Royer

155e cours

PHILANTHROPIE : QUAND DONNER 
SES ACTIONS PROFITE À TOUT LE MONDE… 
 
Une série de capsules vous seront présentées dans les prochains numéros de L’Union Amicale, et ce, tout au long de la prochaine année. 

Nous vous suggérons des façons de donner et de bénéficier d’allègements fiscaux plus importants. 

Sachant que la mission de notre Fondation vous tient à cœur, saviez-vous que faire directement un don en actions ou en fonds peut s’avérer très 
intéressant? 

Le don en actions est un outil plutôt méconnu des investisseurs boursiers.  
Pourtant, c’est un moyen très efficace de verser des sommes aux œuvres caritatives.  

Si vous détenez personnellement des actions ou fonds dans un compte imposable : 
Don d’un placement coté en bourse qui a une plus-value non matérialisée importante (gain en capital latent), plutôt que de l’argent : le don du titre 
occasionnera une disposition présumée, mais le gain en capital réalisé ne sera pas imposable et un crédit d’impôt pour don correspondant à la 
valeur marchande du placement sera accordé; ce crédit permettra ainsi de réduire la charge fiscale du donateur. 

DON VALEURS MOBILIÈRES (fonds)

	 Vente de titres pour 	 Dons des titres 
	 faire un don
Valeur du don 	 10 000 $ 	 10 000 $ 
Coût des titres à l’achat 	 4 000 $ 	 4 000 $ 
Revenu imposable (gain en capital) 	 6 000 $ 	 6 000 $ 
Impôt sur le gain 50 % gain en capital x 50 % 	 1 500 $ 	 0 $ 
Crédit pour don ±48 % de la valeur du don 	 (4 790 $) 	 (4 790 $) 
Économie d’impôt 	 (3 290 $) 	 (4 790 $) 
Coût du don 	 6 710 $ 	 5 210 $

*À titre informatif, veuillez consulter votre comptable ou fiscaliste pour obtenir son avis selon votre 
situation personnelle ou corporative.

Si vous détenez des placements dans une 
société : 
Don d’un placement coté en bourse qui a une 
plus-value non matérialisée importante par 
l’entremise d’une société : le don du titre occ-
asionnera une disposition présumée, mais le 
gain en capital réalisé ne sera pas imposable; 
la société aura droit à une déduction fiscale 
pour don correspondant à la valeur marchande 
du placement et elle pourra verser un dividen-
de non imposable à son actionnaire (CDC). 

Pour plus d’information, veuillez communiquer 
avec madame Marie-Claude Beaulieu, direct-
rice générale de la Fondation Bouchard inc.  

Téléphone : 418 856-3012 poste 318                               
Courriel : fondationbouchard@lesdercsa.com

caronindustries.com

http://www.alimentpelletier.com/
http://www.caronindustries.com/
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SYSTÈME POUR METTRE À JOUR 
VOS COORDONNÉES
L’Amicale du Collège dispose d’un système vous permettant de facilement mettre à jour vos  
coordonnées à l’aide d’un formulaire en ligne. En moins de cinq minutes, il est possible de le 
remplir. Cette méthode vous facilite la tâche et permet à l’Amicale de gagner du temps puisque 
le formulaire est directement lié à la base de données, ce qui facilitera l’organisation de vos  
conventums puisqu’on pourra vous contacter sans recherche.

Vous n’êtes pas certain que vos coordonnées sont à jour? Remplissez quand même le formulaire, 
le système se chargera de l’analyse.

Merci de nous aider à garder le contact avec vous! 
https://www.jedonneenligne.org/fcfp-csa/MAJ/

C’est un rendez-vous à ne pas manquer le 
18 novembre prochain pour notre 4e édition 
du cocktail dînatoire qui se tiendra en for-
mule à emporter si les mesures sanitaires 
ne nous permettent pas de nous réunir en 
présentiel. 

Nous vous invitons à inscrire cette date à votre 
agenda en tant que participants, partenaires 
ou commanditaires, et ce, afin de contribuer au 
succès de notre activité-bénéfice.

,

www.memoirevivante.org

https://www.jedonneenligne.org/fcfp-csa/MAJ/
http://www.memoirevivante.org/
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GOULÉE 2021 — PASSION, ÉDUCATION ET 
IMPLICATION! 
 
Le président, monsieur Pierre B. Lambert, et les membres du conseil d’administration 
de la Fondation Bouchard inc., ont été ravis de présenter la 44e édition de la Goulée de 
l’amitié et de la reconnaissance, qui a eu lieu le samedi 1er mai 2021 sous la présidence 
d’honneur de madame Claire Robitaille, ancienne de la 146e promotion. 

Nos sincères remerciements à nos partenaires, nos commanditaires, nos donateurs et à 
nos donatrices qui ont permis d’amasser plus de 64 000 $. 	  

En continuité avec la tradition des dernières années, notre encan silencieux virtuel s’est 
tenu tout au long de la soirée. De magnifiques prix ont été présentés sous forme d’objets 
et de chèques-cadeaux, et ce, grâce à de nombreux donateurs. 

Nous vous remercions chaleureusement pour votre généreuse participation. Votre apport 
a permis d’appuyer la Fondation Bouchard qui a pour mission de contribuer à maintenir 
l’offre d’enseignement privé par l’entremise du Collège de Sainte-Anne-de-la-Pocatière. 

Nous souhaitons grandement que vous soyez de nouveau des nôtres l’an prochain, le  
7 mai 2022, afin de conjuguer, une fois de plus, gastronomie et philanthropie.

PORTRAIT « FONDATION BOUCHARD  »

facebook.com/amicaleducollege

https://www.facebook.com/amicaleducollege
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En cette période de crise, le Fonds spécial d’urgence 
est plus important que jamais. Afin d’être en mesure 
de répondre à la demande et aux besoins grandissants 
des familles en situation de précarité, la force de notre 
communauté est plus que jamais sollicitée.

Chaque don versé au Fonds spécial d’urgence nous 
permettra de venir en aide aux familles qui ont besoin 
d’un coup de pouce afin de permettre à leur enfant de 
poursuivre ses études au Collège.

En ligne, visitez le site https://www.jedonneenligne.org/fcfp-csa/FSU/.

Par la poste, envoyez votre chèque libellé à l’Amicale du Collège en inscrivant 
« Fonds spécial d’urgence » dans le champ de la raison et postez-le à l’adresse 100, 
4e Avenue Painchaud, La Pocatière QC G0R 1Z0.

Un reçu pour fins d’impôt vous sera fourni.

FAITES 
UN DON!

EN LEUR NOM, NOUS VOUS REMERCIONS!

FONDS SPÉCIAL D’URGENCE
AIDEZ-NOUS À CHANGER LA VIE D’UN JEUNE!

gateriesdelamie.com

https://www.jedonneenligne.org/fcfp-csa/FSU/
https://www.facebook.com/Restaurant-Pizz%C3%A9ria-Porto-Bellissimo-G%C3%A2teries-de-la-mie-227285240620890/

